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REVUE DES ARMES SPECIALES
Supplement mensuel de la REVUE MILITAIRE SUISSE, n° 9 (1877).

Encore le telemetre Le Boulenge.
Liege, le 23 avril 1877.

A Monsieur le directeur de la Revue militaire suisse, Lausanne.
Dans sön numöro du 24 mars dernier, la Revue militaire suisse publie les

rösultats d'un essai fait ä Thoune, en 1874, avec un telemetre de campagne Le
Boulenge ; eile conclut en ces lermes:

« Les expöriences ci-dessus, bien qu'incomplötes, sont favorables ä l'instrument;
» les six moyennes partielles sont groupöes trös prös les unes des autres, puis-
» qu'elles s'öcartent au plus de 4 metres de la moyenne generale; l'ecart entre la

» distance reelle et la valeur moyenne peul tenir en bonne partie ä l'equalion per-
» sonnelle de l'opörateur. D'un autre cötö, elles disent que le maniement du telö-
» mölre est loin d'elre aisö, l'action de noter la fumee et le son demande un
» Operateur Ires exerce et trös attentif, en effet, bien qu'il sesoit agi dans l'espece
» d'un tir methodique ä courte distance, dans le premier cas 31 coups seulement
» sur 72 onl pu etre utilises; dans le second cas, 9 coups sur 20. »

La premiöre parlie de ces conclusions vient confirmer ce que nous öcrivions

naguere : « Dans les nombreuses publications qui ont rendu compte des expö-
» riences faites un peu partout avec nos telemetres, son exactitude n'a jamais ötö

» mise en doute. » (Description, maniement et usage des telemetres Le Boulenge.
1877, page 15.)

Quanl ä la seconde parlie, eile est tellemenl en dösaccord avec l'opinion generale,

que nous ne pouvons la laisser passer sans en examiner la valeur.
Nous n'accumulerons pas les jugemenls contradictoires, nous en cilerons un

seul, mais il est diamölralement oppose, trös catögorique, trös explicile el entoure
des garanlies les plus completes :

u II a etö conslate que pour obtenir de bons rösultats de ces instruments il n'est
» pas necessaire de s'exercer beaucoup, et qu'il suffit d'observer avec calme. Tous
» les officiers tömoins de ces expöriences ont ötö frappös de la facilite et de la

)> juslesse avec laquelle l'instrument indique la dislance. » Tel est le texte du

rapport officiel sur les experiences faites par l'Acadömie royalo militaire de
Hollande, en 1874, au polygone de Geteringe. Ces expöriences ont dure du 29 juin
au 24 juillet; elles comprennent 518 observations divisöes en 34 series; pour
chaque sörie, la distance du lir ou l'observateur ont ete changös; les resultats sont
dus ä 8 observalenrs difförenls, lesquels observaient souvent deux ä la fois;
l'observalion a portö sur le tir du fusil, le tir de differenles especes de canons, i'öcla-
tement d'obus avec fusöe ä temps, el d'obus avec fusöes percutanles.

Prises ä la suite d'un examen si complet, dans des condilions si diverses, chez

un peuple connu pour son calme, son jugement froid et sain, on ne peut manquer
de reconnaitre que ces conclusions acquierenl un trös grand poids. Et certes, ä

personne n'arrivera la pensee qu'elles ne sont pas suftisammenl elayöes et qu'elles
sont emises avec legerete.

Les rösultats obtenus ä Thoune le 12 decembre 1874, sur lesquels se base

aujourd'hui le jugement que nous examinons, sonl dus ä un seul et meme officier,
qui, par une journöe d'hiver, se trouvait dans des condilions anormales el
particulierement defavorables ä 1'observaüon, comme le fait, du resle, remarquer le

commenlateur : « L'observaleur expörimentait l'instrument pour la premiere fois;
» L'almosphere ambianle etait agitee, et le sol couvert de neige, ce qui rendait
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